
Tous droits réservés © Les Presses de l'Université de Montréal, 1994 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 18 juil. 2025 04:10

Meta
Journal des traducteurs
Translators' Journal

Tropes et termes : le vocabulaire de la dégustation du vin
Martine Coutier

Volume 39, numéro 4, décembre 1994

Hommage à Bernard Quemada : termes et textes

URI : https://id.erudit.org/iderudit/002423ar
DOI : https://doi.org/10.7202/002423ar

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Les Presses de l'Université de Montréal

ISSN
0026-0452 (imprimé)
1492-1421 (numérique)

Découvrir la revue

Citer cet article
Coutier, M. (1994). Tropes et termes : le vocabulaire de la dégustation du vin. 
Meta, 39(4), 662–675. https://doi.org/10.7202/002423ar

Résumé de l'article
Depuis les années cinquante, l'engouement pour le vin, boisson à forte charge
symbolique, est devenu un phénomène culturel qui s'inscrit dans l'évolution
des comportements sociaux et alimentaires. La nouvelle approche du vin
implique un nouveau public de dégustateurs, dont le profil se situe entre les
spécialistes professionnels (œnologues, experts-dégustateurs), et les simples
amateurs. Les impressions gustatives ne correspondant pas à une réalité
référentielle objectivable et étant soumises à une forte subjectivité, le
vocabulaire qui les décrit est marqué par le recours à l'analogie, la métaphore,
caractéristique lexicale renforcée par la composante hédoniste de la
dégustation. Cet article se propose d'analyser les tropes lexicaux relevés dans
des comptes rendus de dégustation, à travers deux champs thématiques
sources de métaphores : le champ du corps humain et celui de la réalité
spatiale. La mise en évidence des rapports et des réseaux analogiques et
thématiques ainsi que leur ordonnancement permet de dessiner, derrière ce
qui peut paraître une imagination lyrique et débridée, un ensemble construit
autour de références communes et tendant vers une certaine cohérence.
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